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Synthèse et ouverture

TEXTE

In tro duc tion
Évo luant en tant que tra duc teur in dé pen dant de puis 2013, après une
pre mière ex pé rience en ges tion de pro jets mul ti lingues, ma connais‐ 
sance du monde de l’édi tion se ré sume pour l’ins tant au seul et
unique ou vrage de Reni Eddo- Lodge, Why I’m No Lon ger Tal king To
White People About Race1. À de nom breux égards, c’est avec le re gard
d’un tra duc teur spé cia li sé que j’ai abor dé ce tra vail, no tam ment sur le
plan tech nique. Si cette ex pé rience en sciences et hu maines et so‐ 
ciales consti tue jusqu’ici une pa ren thèse dans ma car rière, mon cœur
d’ac ti vi té porte néan moins sur la tra duc tion de sup ports dits « ré dac‐ 
tion nels » (com mu ni ca tion, mar ke ting, tra duc tion créa tive, etc.).

1

Avant d’en ta mer cette étude de cas, qui ré sulte d’une vi sion et de
choix très per son nels, il m’ap pa raît in dis pen sable de re ve nir, au
moins briè ve ment, sur mon par cours et les dif fé rentes étapes qui
l’ont ja lon né — ceux- ci ayant une in ci dence di recte sur bon nombre
de mes ré flexes et au to ma tismes. Dans un se cond temps, j’es saie rai
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de dé crire les liens que peuvent en tre te nir tra duc tion ré dac tion nelle
et TAO (tra duc tion as sis tée par or di na teur), afin d’illus trer la place
que celle- ci oc cupe dans le quo ti dien d’un tra duc teur. En suite, je
m’at ta che rai à dé crire com ment l’usage de la TAO peut venir en aide à
la tra duc tion d’essai, en m’ap puyant sur des exemples concrets, tirés
de ma pra tique. Enfin, je ten te rai d’iden ti fier, en guise de conclu sion,
les avan tages et les li mites ob ser vés tout au long de cette ex pé rience.

Pré sen ta tion et champ d’in ter ‐
ven tion
Di plô mé de la pro mo tion 2010 du CeTIM (au jourd’hui D-TIM, Dé par‐ 
te ment de Tra duc tion, In ter pré ta tion et Mé dia tion lin guis tique) de
l’Uni ver si té Jean Jau rès, je tra vaille dans l’in dus trie de la tra duc tion
de puis plus d’une di zaine d’an nées. Suite à un pre mier pas sage en
agence de tra duc tion, en tant que chef de pro jets, j’ai fait le choix de
m’ins tal ler à mon compte début 2013, pour mener à bien une ac ti vi té
de tra duc teur/ré dac teur (de puis l’an glais et l’es pa gnol vers le fran‐ 
çais). Fort de cette pre mière ex pé rience concluante et for ma trice, j’ai
em bras sé l’in dé pen dance avec une vi sion très prag ma tique du sec‐ 
teur : ayant as su mé pen dant près de trois ans un rôle d’in ter mé diaire
entre les don neurs d’ordre et les tra duc teurs, j’ai pu me rendre
compte de l’im por tance et de l’om ni pré sence des ou tils tech no lo‐ 
giques dans les tâches du quo ti dien, tout en conti nuant à me for mer
à leur usage. Dès mon ins tal la tion, je sa vais que le re cours à ce type
d’ou tils se rait non pas un choix, mais un vé ri table pré re quis. In con‐ 
tour nable dans l’in dus trie de la tra duc tion, la TAO — tra duc tion as sis‐ 
tée par or di na teur — en est l’exemple le plus frap pant. Es sen tielle,
tant pour ga gner en pro duc ti vi té qu’en per ti nence, de par ses nom‐ 
breuses fonc tion na li tés, elle offre no tam ment la pos si bi li té de ré cu‐ 
pé rer du conte nu déjà tra duit, via les « mé moires de tra duc tion ».

3

Une fois ins tal lé, j’ai cher ché à me spé cia li ser dans dif fé rents do‐ 
maines — par fois par op por tu ni té, très sou vent car ceux- ci liaient
mes centres d’in té rêt à mes com pé tences — afin d’of frir des pres ta‐ 
tions d’une pré ci sion op ti male. Je me suis alors di ri gé vers la tra duc‐ 
tion de textes dits « ré dac tion nels », par op po si tion à des do maines
plu tôt tech niques, ju ri diques ou scien ti fiques, pour ne citer qu’eux.
Terme assez large, peut- être vague pour une per sonne ex té rieure à la
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tra duc tion spé cia li sée, le qua li fi ca tif « ré dac tion nel »2 est com mu né‐ 
ment uti li sé en agence de tra duc tion pour dé si gner les pres ta tions
sol li ci tant des com pé tences sty lis tiques. Gé né ra le ment at ti ré par
l’écri ture, no tam ment par son as pect créa tif, j’ai donc es sayé de lier
cette spé cia li sa tion à cer tains de mes centres d’in té rêt, ce qui m’a
per mis de mettre un pied dans l’in dus trie du sport et du tex tile. À ce
jour, je compte parmi mes clients les plus ré gu liers quelques équi pe‐ 
men tiers, marques de tex tile et pla te formes spor tives, qui me sou‐ 
mettent ré gu liè re ment des conte nus va riés, où l’as pect ré dac tion nel
de meure es sen tiel. Ceux- ci vont du com mu ni qué de presse, de la
bro chure in for ma tique et du conte nu de site mar chand, aux sup ports
mar ke ting et pu bli ci taires (qui im pliquent par fois des com pé tences
plus créa tives, et le re cours à la trans créa tion3).

Année de tran si tion dans mon par cours, 2018 m’a per mis de m’im po‐ 
ser de nou veaux défis  : elle m’a no tam ment per mis de dé cou vrir le
monde de l’édi tion, à tra vers la tra duc tion de l’ou vrage men tion né ci- 
dessus. En plus d’ap pré hen der un sup port re la ti ve ment dif fé rent de
ceux dont j’avais l’ha bi tude (ou vrage vs textes à por tée mar ke ting), j’ai
éga le ment dé cou vert un éco sys tème pro fes sion nel sen si ble ment dif‐ 
fé rent : mon don neur d’ordres n’était plus une agence de tra duc tion
ni un client di rect, mais un édi teur, dont la ma nière d’abor der la tra‐ 
duc tion et les pres ta tions lin guis tiques dif fère en de nom breux
points.

5

Cette même année, un peu moins de dix ans après l’ob ten tion de mon
di plôme, j’ai ré in té gré les rangs du CeTIM, mais cette fois- ci en tant
qu’en sei gnant, en qua li té de PAST (Pro fes seur As so cié en Ser vice
Tem po raire). Pro fes sion nel as so cié à la for ma tion à temps par tiel, j’y
dis pense des cours à por tée pra tique, tirés de ma pra tique : tra duc‐ 
tion créa tive, TAO, sous- titrage et en vi ron ne ment pro fes sion nel.

6

En jeux ré dac tion nels et TAO
Cette mise en pers pec tive de mon par cours, de mon ac ti vi té pro fes‐ 
sion nelle et de mes do maines de spé cia li sa tion me sem blait in dis pen‐
sable pour abor der la suite de cette étude. À plu sieurs re prises, j’ai in‐ 
sis té sur la na ture des textes sur les quels j’in ter viens pour une rai son
bien spé ci fique. Avant même d’abor der l’uti li sa tion de la TAO dans la
tra duc tion d’essai, il me semble né ces saire de ré pondre à la ques tion
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sui vante : quels sont le rôle et la place qu’oc cupe cette tech no lo gie
dans la tra duc tion à ca rac tère ré dac tion nel ?

Une idée ré pan due en ma tière de tra duc tion consiste à can ton ner la
pré sence, la né ces si té et la per ti nence de la tra duc tion as sis tée par
or di na teur à des do maines pu re ment tech niques4. Et pour cause,
celle- ci est par ti cu liè re ment utile et ef fi cace sur de tels textes, de par
leur na ture (ter mi no lo gie, struc ture de phrases, agen ce ment dans la
ma quette, etc.). A contra rio, la tra duc tion dite ré dac tion nelle exige du
tra duc teur qu’il in ter vienne sur des phrases ré di gées avec un cer tain
style, un ton et une in ten tion, im pli quant par fois la ré écri ture et le
ré agen ce ment du texte cible, en vue d’ob te nir une tra duc tion par fai‐ 
te ment fluide et li sible. On peut donc s’in ter ro ger sur la né ces si té
d’avoir re cours à un outil in for ma tique figé, sug gé rant des pro po si‐ 
tions de tra duc tion déjà for mu lées et scin dant au to ma ti que ment les
phrases selon un pro ces sus de seg men ta tion, pour y par ve nir.

8

Pour au tant, et de ma propre ex pé rience, la TAO n’est pas moins pré‐ 
sente dans les pro jets de tra duc tion ré dac tion nelle, bien au contraire.
Dans les faits, les agences de tra duc tion y ont même re cours de ma‐ 
nière quasi- systématique. Lors qu’elles en voient des élé ments à tra‐ 
duire à leurs pres ta taires, ce sont très sou vent des fi chiers dont les
for mats sont ca li brés pour l’usage de la TAO ou dont le conte nu de
ré fé rence mis à dis po si tion est éga le ment prévu à cet effet (fi chiers
XML ou TMX, mé moires de tra duc tion, fi chiers de ré fé rence en vue
d’ali gne ment, bases ter mi no lo giques, etc.). Aussi, de plus en plus
d’en tre prises de tra duc tion tendent à orien ter leurs tra duc teurs vers
leurs propres ou tils d’aide à la tra duc tion, ac ces sibles en ligne à l’aide
d’iden ti fiants de connexion. Et quand ça n’est pas l’en tre prise qui l’im‐ 
pose, le tra duc teur peut tout à fait choi sir d’uti li ser son propre lo gi‐ 
ciel, en vue de pro fi ter de ses nom breux avan tages qu’offre la TAO
(consti tu tion de mé moire, suivi ter mi no lo gique, in ter face, etc.). Les
tra duc teurs spé cia li sés qui in ter viennent dans ces do maines sont
ainsi tenus d’en maî tri ser les usages les plus ru di men taires : sa voir
va li der une unité de tra duc tion, et être en me sure de consul ter et ré‐ 
cu pé rer du conte nu déjà tra duit et va li dé.

9

Om ni pré sente dans la tra duc tion dite ré dac tion nelle, même si cer‐ 
tains pré ju gés pou vaient nous ame ner à pen ser le contraire,
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interrogeons- nous sur les avan tages concrets qu’offre la TAO sur de
tels sup ports.

En lui per met tant de consul ter et de se ré fé rer à du conte nu déjà tra‐ 
duit et va li dé, en re gis tré dans une mé moire de tra duc tion, la TAO
per met au tra duc teur de s’ins pi rer du style et de la phra séo lo gie plé‐ 
bis ci tée par son client final. Ainsi, elle lui donne la pos si bi li té de ga‐ 
gner en co hé rence et fa ci lite l’har mo ni sa tion des textes cible, pour
tou jours plus de qua li té. Glo ba le ment, elle contri bue à l’op ti mi sa tion
de la pro duc ti vi té, par le trai te ment de vo lumes plus im por tants (tou‐ 
jours grâce aux pos si bi li tés de ré cu pé ra tion de conte nu), et à la sim‐ 
pli fi ca tion des pro ces sus de tra vail, no tam ment via les pla te formes de
tra duc tion en ligne dé crites plus haut. Enfin, et sur tout je di rais, elle a
le mé rite d’of frir une in ter face ca li brée pour la pra tique de la tra duc‐ 
tion, ar gu ment qui re tien dra par ti cu liè re ment notre at ten tion par la
suite. Plus qu’un choix ou une op tion parmi tant d’autres, la TAO est
un outil in dis pen sable et om ni pré sent, uti li sé de ma nière au to ma‐ 
tique par les en tre prises du sec teur.

11

Tra duc tion d’essai et TAO
Nous ve nons d’es sayer de des si ner les avan tages et l’in té rêt d’avoir
re cours à la TAO dans la tra duc tion pro fes sion nelle à ca rac tère ré‐ 
dac tion nel. Mais com ment trans fé rer ces bé né fices dans un tout
autre en vi ron ne ment, à sa voir celui de la tra duc tion lit té raire et en
sciences hu maines et so ciales (puis qu’il sera ici ques tion de la tra duc‐ 
tion de l’ou vrage de Reni Eddo- Lodge) ?

12

Avant d’en trer dans le vif du sujet et d’es sayer de ré pondre à cette
ques tion, j’ai me rais prendre un peu de recul afin d’évo quer le
contexte et la dé marche m’ayant mené à prendre part à un tel pro jet.

13

Tra vailleur in dé pen dant de puis 2013, je suis constam ment amené à
me re mettre en ques tion et à me lan cer de nou veaux défis. C’est la
na ture même de l’in dé pen dance qui m’y pousse. Fin 2017, je me suis
fixé comme ob jec tif de sor tir de mon champ d’in ter ven tion tra di tion‐ 
nel pour m’es sayer à la tra duc tion lit té raire. C’est ainsi que j’ai pris
contact avec la mai son d’édi tion fran çaise dé ten trice des droits de
Why I’m No Lon ger Tal king To White People About Race, ou vrage dé‐ 
cou vert au dé tour d’un ar ticle de presse et dont le sujet m’in té res sait
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par ti cu liè re ment. Au terme de plu sieurs échanges, et suite à un test
concluant, je me suis vu confier la tra duc tion en fran çais de cet essai
primé au Royaume- Uni.

Il faut com prendre qu’à tra vers cette si gna ture, j’al lais dé cou vrir un
en vi ron ne ment pro fes sion nel to ta le ment in édit : au- delà du sup port,
qui al lait im pli quer un tra vail de tra duc tion ra di ca le ment dif fé rent de
celui au quel j’étais ha bi tué, j’al lais m’adres ser non plus à un client mais
à un édi teur. J’al lais chan ger de sta tut, en pas sant de pres ta taire de
ser vices à au teur. Et j’al lais for cé ment de voir ap pré hen der de nou‐ 
veaux pro ces sus et à de nou velles mé thodes de tra vail.

15

Com ment par ve nir à s’adap ter à cette nou velle dis ci pline en ti rant
parti de ses ac quis  ? Au tre ment dit, qu’allais- je de voir ex traire et
conser ver de mes pro ces sus de tra vail ha bi tuels ?

16

Le livre déjà en ma pos ses sion au mo ment de com men cer ce tra vail,
la mai son d’édi tion m’a trans mis le fi chier PDF de l’ou vrage. Au cune
mé thode type n’avait été ar rê tée, si ce n’est des échéances de li vrai‐ 
son fer me ment dé fi nies. J’ai donc dé ci dé de mettre en place ma
propre mé tho do lo gie. J’ai choi si de dé cou per ma nuel le ment ce fi chier
en cha pitres, au nombre de 10 en comp tant la pré face et les notes,
no tam ment pour avoir une vi sion plus claire de mon avan cée. Et pour
faire suite aux élé ments ex po sés dans le cha pitre pré cé dent, j’ai dé ci‐ 
dé, par ré flexe ou ha bi tude, d’uti li ser mon lo gi ciel de TAO, SDL Stu dio
2017 à cette époque.

17

Quels avan tages ?

À pre mière vue…
À pre mière vue, et à juste titre, quand on pense à la tra duc tion as sis‐ 
tée par or di na teur, il en dé coule deux avan tages des plus évi dents : la
pos si bi li té d’as su rer une cer taine co hé rence ter mi no lo gique à tra vers
la ré cu pé ra tion de conte nu, et celle d’ali men ter une mé moire de tra‐ 
duc tion sur une thé ma tique pré cise. L’ou vrage en ques tion étant un
essai en sciences hu maines et so ciales, trai tant d’un sujet tel que le
ra cisme sys té mique, cer tains des termes em ployés al laient for cé ment
être ré cur rents. De par sa lon gueur et son for mat, cette tra duc tion,
contrai re ment à celle des textes bien plus courts qui me sont gé né ra ‐
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le ment confiés, al lait cou ler sur plu sieurs mois. J’al lais donc être
amené à faire des re cherches ter mi no lo giques, par fois sur le mo ment
par fois sur la durée, en vue de ré soudre cer taines in con nues, sou vent
sans sa voir à quel mo ment le terme en ques tion pour rait de nou veau
sur ve nir.

Com ment s’épar gner la re cherche ma nuelle ou vi suelle d’un terme
ré cur rent déjà tra duit, qu’on au rait ren con tré plu sieurs mois au pa ra‐ 
vant ou tout sim ple ment ou blié, au pro fit d’un pro ces sus plus fluide
et plus simple ?

19

L’uti li sa tion de la fonc tion na li té de re cherche contex tuelle m’a per mis
d’as su rer cela, tant du rant l’avan cée de la tra duc tion que pen dant les
phases de re lec ture. À par tir de l’on glet « mé moire de tra duc tion »,
où l’on peut consul ter tout le conte nu tex tuel en re gis tré en mé moire,
ou de puis l’in ter face édi teur, au- dessus des zones de sai sie de texte,
cette fonc tion per met d’iso ler et de vi sua li ser toutes les oc cur rences
d’un même terme au fil du texte. Une fois celui- ci saisi dans la barre
de re cherche, les oc cur rences du terme dé si ré ap pa rais sant en jaune :
il de vient alors très fa cile d’iden ti fier les tra duc tions non conformes
au choix final et de réa li ser les mo di fi ca tions adé quates.

20

Afin d’illus trer ce pro pos, voici un exemple concret, tiré de mon tra‐ 
vail sur l’ou vrage de Reni Eddo- Lodge  : concept au cœur de la ré‐ 
flexion an ti ra ciste contem po raine, le terme « colour- blindness »5 ap‐ 
pa rais sait à 9 re prises, dans quatre cha pitres dif fé rents du texte
source. Des re cherches consé quentes ont dû être me nées afin d’opter
pour la bonne tra duc tion, à sa voir une conser va tion du terme dans sa
langue d’ori gine («  colour- blindness  »). Pour au tant, cette op tion
n’était pas né ces sai re ment la pre mière en vi sa gée et il m’a fallu un cer‐ 
tain temps et de nom breuses re cherches et lec tures, avant d’en ar ri‐ 
ver à cette conclu sion : le « refus de voir les cou leurs », la « cé ci té à
l’égard de la cou leur de peau », « l’aveu gle ment ra cial » ont été, parmi
d’autres, des pos si bi li tés ex plo rées. Ainsi, une fois mon choix ar rê té,
j’ai dû m’as su rer de sa pré sence dans cha cune des oc cur rences. Iden‐ 
ti fié aux cha pitres 2 et 3, mais aussi 7 et 8, la dis sé mi na tion du terme
à tra vers l’ou vrage ren dait d’au tant plus fa cile l’in ser tion d’in co hé‐ 
rences. La fonc tion de re cherche contex tuelle m’a aidé à évi ter cela,
de ma nière simple et sé cu ri sée, sans risque d’oubli.
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La consti tu tion d’une mé moire de tra duc tion sur un sujet pré cis fi‐ 
gure aussi parmi les avan tages du re cours aux lo gi ciels de TAO. La
thé ma tique de cet essai, à sa voir la des crip tion des te nants et des
abou tis sants du ra cisme sys té mique et les ma nières d’agir et de lut ter
contre, est abor dée dans un cer tain nombre d’ou vrages plus ou moins
ré cents, et pas né ces sai re ment tra duits en fran çais. L’éla bo ra tion
d’une mé moire sur cette thé ma tique pour rait m’être d’une grande
uti li té, si je suis amené à in ter ve nir sur un nou vel ou vrage de ce type.

22

Mais sur tout !
D’ap pa rence évi dente quand il est ques tion d’ou tils de TAO, les avan‐ 
tages men tion nés ci- dessus ne sont pour tant pas li mi ta tifs. D’autres
ca rac té ris tiques, peut- être moins com plexes ou tech niques, se sont
avé rées par ti cu liè re ment utiles et ap pré ciables tout au long de ce
pro jet.

23

Plu tôt si tuée du côté de l’er go no mie que de la pure fonc tion na li té,
l’in ter face of ferte par SDL Stu dio fi gure parmi ces ca rac té ris tiques.
Comme l’en semble des ou tils de TAO, et contrai re ment aux lo gi ciels
de trai te ment de texte tra di tion nels, Stu dio a le mé rite de four nir une
in ter face spé cia le ment ca li brée pour la pra tique de la tra duc tion : dé‐
diant une co lonne au texte source, l’autre à l’in té gra tion du texte
cible, toutes deux sur plom bées par une barre d’ou tils dé ployant la
mé moire de tra duc tion, ce lo gi ciel met le tra duc teur pro fes sion nel en
si tua tion de tra vail, dès son ou ver ture. Dis po sant d’une par faite vi si‐ 
bi li té sur le texte à tra duire, celui- ci peut alors avan cer phrase par
phrase — le texte étant au to ma ti que ment seg men té — et va li der ces
der nières à me sure de son avan cée. Ainsi, il s’as su re ra de n’ou blier
aucun élé ment tex tuel à l’issue du pro jet.

24

Le fait d’avoir le texte source et le texte cible de visu pré sente éga le‐ 
ment de grands avan tages  : on dit gé né ra le ment que le pas sage de
l’an glais vers le fran çais gé nère un taux de foi son ne ment d’en vi ron
20 %. Ainsi, sur un tel ou vrage, qui court sur plu sieurs cen taines de
pages, plus l’on avance dans la tra duc tion, plus le dé ca lage entre ver‐ 
sions fran çaise et ori gi nale se creuse. Sur « Le Ra cisme est un pro‐ 
blème de Blancs », un même pa ra graphe, ap pa rais sant en page 89 du
texte an glais se re trouve à la page 116 du texte fran çais. Ainsi, sans lo‐ 
gi ciel d’aide à la tra duc tion, le tra duc teur est sys té ma ti que ment tenu
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de pro cé der à des ajus te ments ma nuels pour main te nir une cer taine
sy mé trie entre les deux ver sions. Il doit aussi re cher cher à la main la
par tie sur la quelle il est en train de tra vailler, à chaque fois qu’il ferme
et rouvre son do cu ment. Ce qui em piète gran de ment sur son confort
de tra vail. Avec un lo gi ciel de TAO, la sy mé trie est en re vanche tou‐ 
jours conser vée  et les phrases an glaises et fran çaises cor res pon‐ 
dantes ap pa raissent tou jours l’une en face de l’autre, grâce au pro ces‐ 
sus de seg men ta tion dont nous par lions plus haut. Aussi, le lo gi ciel
per met au tra duc teur d’ac cé der di rec te ment au pro chain seg ment
non tra duit, dès lors que son do cu ment de tra vail est rou vert. Re pre‐ 
nons ces pages 89 et 116 des ver sions an glaise et fran çaise dont il
était ques tion plus haut : dans le pro jet Stu dio sur le quel je tra vaillais,
le début du pa ra graphe qu’elles ont en com mun ne consti tue qu’une
seule et même unité de tra duc tion, nu mé ro tée 60.

Puis qu’il est ques tion d’avan cée, il convient de re le ver que l’in ter face
per met aussi de suivre avec pré ci sion le ni veau de pro gres sion de la
tra duc tion : au bas des zones de textes, une icône in dique sous forme
de pour cen tage la part du texte tra duit et en re gis tré en mé moire, la
part du texte tra duit, mais qu’il reste à va li der, et la part du texte en‐ 
core non tra duit et qu’il reste à trai ter. Cette fonc tion na li té offre une
vi sion pré cise du tra vail ac com pli, et sur tout de celui qu’il reste à
abattre. Sur un pro jet de longue ha leine comme celui- ci, elle est par‐ 
ti cu liè re ment utile, pour s’im po ser des ob jec tifs de pro duc ti vi té quo‐ 
ti dienne, par exemple.
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Enfin, l’in ter face, telle qu’elle est dis po sée, fa ci lite aussi gran de ment
le tra vail de ré vi sion, pour les mêmes rai sons qu’évo quées ci- dessus.
Gé né ra le ment quand je tra duis, une fois mon pre mier jet réa li sé, et
avant de lire le texte cible dans son en semble pour en contrô ler la
flui di té, je cherche d’abord à éli mi ner toute po ten tielle er reur de
sens, ap proxi ma tion ou co quille. Ainsi, la pos si bi li té d’avan cer phrase
par phrase, et donc par unité de tra duc tion, sim pli fie et ac cé lère
gran de ment ce pro ces sus. Là en core, il s’agit avant de tout de confort
de tra vail, rendu pos sible par un es pace spé cia le ment dédié à cet
effet.
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Pour au tant…
Sur un sup port tel qu’un ou vrage en sciences hu maines, la TAO pré‐ 
sente tout de même ses li mites. Nous avons parlé à plu sieurs re prises
des pos si bi li tés de ré cu pé ra tion de conte nu qui sont of fertes et des
avan tages évi dents que celle- ci pro cure. Mais dans une si tua tion telle
que la nôtre, cette fonc tion na li té reste assez li mi ta tive. Contrai re‐
ment à des textes à visée com mer ciale, com mu ni ca tive ou mar ke ting,
dans les quels des concepts, phrases ou autres tron çons de phrase
peuvent être réuti li sés d’un sup port à l’autre, l’essai est un ou vrage
lit té raire, qui en pré sente les ca rac té ris tiques in trin sèques (style,
« plume », construc tion, etc.). Il semble peu pro bable qu’une au trice
d’essai du plique cer tains élé ments tex tuels comme cela peut être le
cas dans une cam pagne pu bli ci taire ou dans du conte nu des ti né à In‐ 
ter net. Ainsi, les pos si bi li tés de ré cu pé ra tion de conte nu se si tue ront
plus du côté de la ter mi no lo gie que des seg ments de texte.
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Aussi, la ma nière dont un ou vrage est ré di gé né ces site une cer taine
prise de hau teur lors du pro ces sus de tra duc tion. En se conten tant
d’avan cer phrase par phrase, on s’ex pose au risque de perdre cer‐ 
taines nuances, pou vant se des si ner au fil d’un pa ra graphe ou d’un
cha pitre. Par mo ment, la seg men ta tion du texte peut des ser vir l’am‐ 
bi tion de l’au trice, qui ar ti cule ses mots avec une in ten tion sous- 
jacente. Il de vient alors clai re ment né ces saire de se ré fé rer à l’ou‐ 
vrage ori gi nal avec ré gu la ri té, pour s’as su rer de la bonne as si mi la tion
du style et du pro pos.
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Enfin, si les pre mières étapes de re lec ture sont gran de ment sim pli‐ 
fiées par l’in ter face de Stu dio qui, comme nous l’avons vu plus haut,
per met d’af fi cher les textes source et cible de visu, les der nières
étapes de re lec ture de vront être im pé ra ti ve ment me nées dans le seul
texte tra duit. Rien ne vaut la lec ture d’un texte « seul », proche d’être
fi na li sé, pour en contrô ler sa per ti nence et sa flui di té.
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Syn thèse et ou ver ture
Après avoir dé crit l’om ni pré sence de la TAO dans la tra duc tion à ca‐ 
rac tère ré dac tion nel, nous avons tenté d’en ob ser ver les avan tages et
li mites dans la tra duc tion d’essai, à tra vers une ex pé rience concrète.
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NOTE DE FIN

1 https://www.the guar dian.com/world/2017/may/30/why- im-no-longer-t
alking-to-white-people-about-race

2 https://www.beau ty words.fr/traduction- adaptation-redactionnelle/

3 https://www.frank ly fluent.com/lets- be-frank/transcreation- a-users-gui
de/

En nous ap puyant sur ces ob ser va tions, es sayons à pré sent d’en tirer
cer taines conclu sions.

Dans mon cas par ti cu lier, et de par mes champs d’in ter ven tion et les
spé cia li sa tions ac quises tout au long de mon par cours, le re cours à la
TAO m’est ap pa ru comme un au to ma tisme, plus que comme un choix
mû re ment ré flé chi. En effet, sans avoir for cé ment pensé aux bien faits
que je pour rais en tirer, il m’a sem blé tout sim ple ment lo gique d’ou‐ 
vrir mon lo gi ciel de TAO, comme à l’ac cou tu mée, au mo ment d’en ta‐ 
mer cette nou velle ex pé rience.
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Dans la pra tique, cer taines fa cettes se sont avé rées très utiles,
d’autres plu tôt utiles et d’autres beau coup moins. Du côté de l’er go‐ 
no mie, la TAO pré sente le net avan tage d’of frir un es pace de tra vail
en tiè re ment dédié à la pra tique de la tra duc tion et spé cia le ment
conçu à cet effet. Elle offre éga le ment la pos si bi li té de suivre avec
pré ci sion l’avan cée du tra vail, ce qui est par ti cu liè re ment ap pré ciable,
voire né ces saire sur un pro jet aussi long. Au se cond plan, elle per met
d’op ti mi ser la pré ci sion ter mi no lo gique, en fa ci li tant le tra vail de re‐ 
cherche et d’har mo ni sa tion à l’in té rieur même du do cu ment de tra‐ 
vail En re vanche, elle semble moins utile et per ti nente, lors qu’il est
ques tion d’en jeux sty lis tiques, puis qu’une cer taine prise de recul, via
des ré fé rences à l’ou vrage tel quel, reste in dis pen sable pour une re‐ 
pro duc tion ap pro priée du style, du ton et du pro pos.
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Pour conclure, je di rais que la TAO ap pli quée à la tra duc tion d’essai
pré sente des avan tages cer tains, même s’ils ne sont pas ceux aux‐ 
quels on pour rait s’at tendre de prime abord. Celle- ci ouvre néan‐ 
moins une porte : de par ses fonc tion na li tés les plus ba siques, la TAO
de meure per ti nente et pra tique pour tout pro jet de tra duc tion,
quelles qu’en soient ses ca rac té ris tiques.
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https://www.theguardian.com/world/2017/may/30/why-im-no-longer-talking-to-white-people-about-race
https://www.beautywords.fr/traduction-adaptation-redactionnelle/
https://www.franklyfluent.com/lets-be-frank/transcreation-a-users-guide/
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4 https://www.ea zy lang.com/blog/index.php/2017/08/28/petit- guide-ou
tils-de-tao/

5 https://france.attac.org/nos- publications/les- possibles/numero- 21-ete-
2019/dossier- le-racisme/ar ticle/l- antiracisme-et-la-race-colorblindness-e
t-privilege-blanc

RÉSUMÉ

Français
Quasi- systématique en tra duc tion spé cia li sée, même face à de forts en jeux
ré dac tion nels, le re cours aux ou tils de TAO est- il aussi né ces saire et per ti‐ 
nent dans le do maine des SHS  ? C’est ce que nous ten te rons d’élu ci der, à
tra vers cette étude de l’ou vrage Le ra cisme est un pro blème de Blancs, de
l’au trice et jour na liste bri tan nique Reni Eddo- Lodge, tra duit en fran çais en
2018 aux Édi tions Au tre ment. Des avan tages qu’elle pré sente aux li mites qui
s’im posent, nous ten te rons de des si ner les contours, la place et le rôle que
peut jouer la tra duc tion as sis tée par or di na teur dans le trans fert lin guis‐ 
tique d’es sais. De l’as pect mé tho do lo gique et pra tique à la ré flexion sous- 
jacente, je vous ferai part de mes ob ser va tions et de mon res sen ti, tirés de
ma propre ex pé rience.
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